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Monseigneur Lefebvre, en 
rédigeant les Statuts de la 

FSSPX, a pris soin de définir le rôle de 
ses différents membres et notamment 
le rôle des prieurs.

« Ils auront pour le règne de Notre 
Seigneur Jésus-Christ une dévotion 
sans limite à la mesure de l’infinité 
de son règne : sur les personnes, les 
familles, les sociétés. S’ils doivent 
manifester une option politique, 
ce sera toujours dans le sens de ce 
règne social de Notre Seigneur Jésus-
Christ. »

C’est pourquoi, voulant répondre 
aux vœux du vénéré fondateur de 
notre Fraternité, je vous propose, par 
ce bulletin, des recommandations et 
prières propres à préparer les élections 
de 2017 en France. Le catholique 
ne peut se désintéresser de la chose 
publique pour la laisser aux mains 
des sans-Dieu, car il sait que la société 
civile a été créée par Dieu pour porter 
l’humanité au bonheur éternel du Ciel. 

Certes, la société civile n’a pas 
pour but premier d’ouvrir le Ciel 
aux humains – c’est le rôle de l’Église 
catholique ; mais elle a pour but 
de mettre en place tous les moyens 
sociaux propres à faciliter l’éclosion 
de la vertu – c’est ce qu’on appelle le 
Bien commun – afin de ne pas faire 
obstacle à l’épanouissement spirituel 
des individus.

Ainsi toute société normalement 
constituée doit reposer sur une saine 
union entre l’Église et l’État, pour que 

chaque individu qui appartient - ou 
qui devrait appartenir – à ces deux 
sociétés (religieuse et civile), puisse 
trouver l’épanouissement définitif 
de sa nature humaine - la béatitude 
éternelle - en développant au jour 
le jour, dans ses activités sociales, les 
qualités reçues du Créateur.

Cette juste coopération de l’État 
à la finalité de l’Église, et ce soutien 
de l’Église au bon fonctionnement 
de l’État définit le règne social de 
Notre Seigneur Jésus-Christ. Mis à 
part “Civitas”, aucun parti politique 
français ne veut obtenir ce juste 
équilibre ; ceci est un grand malheur 
pour la paix des sociétés et pour le 
bonheur des âmes.

Aucune illusion n’est possible. La 
France sera incapable de retrouver 
l’ordre et la paix sociale, tant qu’elle 
demeurera attachée à la Constitution 
révolutionnaire de la république, 
aux faux Droits de l’homme. Les 
catholiques ont donc le devoir de faire 
valoir le moyen le plus puissant qu’ils 
ont en possession, pour rendre à la 
France son Bien commun : la prière.

Les années passent, la situation 
politique s’aggrave... la faute à qui ? 
Jésus-Christ n’avait-Il pas ordonné 
à ses disciples de“prier toujours et 
sans se lasser” (Lc XVIII, 1)? Que les 
catholiques redonnent tout son sens 
et toute son âme à cette demande 
quotidienne du Pater : “Que votre 
Règne arrive”, pour que 2017 soit une 
bonne et sainte année 
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Spécial élections 2017

L’importance capitale des prochaines élections… ne 
peut échapper à aucun Français clairvoyant. En réalité, 
c’est pour la foi chrétienne en France, pour l’ordre social 
et peut-être pour la patrie elle-même une question de vie 
ou de mort.

Inutile d’insister sur ce point. 
Que seront ces élections ? 
Ce que Dieu et les bons citoyens voudront. Si tous 

les catholiques et tous les hommes d’ordre se mettent 
à l’œuvre, s’ils s’organisent, s’ils parlent au peuple par le 
bon journal, par des tracts, par des conférences, par 
des conversations individuelles ; 
s’ils préparent, dès maintenant et sans 
se relâcher, le mouvement électoral, ils 
auront assuré tous les éléments humains 
du succès.

Mais cela ne suffit pas.
Il faut faire intervenir aussi l’élément divin. 
Il faut que le Ciel aide l’homme qui s’aide et 

mène l’homme qui s’agite. Sans Moi, dit Notre-
Seigneur, vous ne pouvez rien faire. À l’action 
électorale qui agit directement sur l’homme, il est 
indispensable de joindre l’action surnaturelle qui agit sur 
Dieu. 

Dieu aime la France, Il désire la sauver, son bras n’est 
pas raccourci ; nous avons le droit et le devoir d’espérer 
en Lui. Mais Il veut que cette grâce soit – suivant l’ordre 
ordinaire de sa Providence pour toutes les grâces – 
obtenue par la prière et le sacrifice.

Qui doit recourir à ces armes ? 
Tous ceux qui ont la foi.
Les hommes d’abord, dont les supplications et la 

pénitence seront d’autant plus précieuses qu’elles sont 
choses rares.

Que les mères principalement prient et fassent prier 
leurs petits enfants que Jésus aime tant à voir venir à Lui. 

Que les communautés religieuses prient ; leur sort 
n’est-il pas à la merci du suffrage de demain ?

Que toutes les associations pieuses prient et joignent, 
elles aussi, la mortification à la supplication.

Que les malades aient la bonne pensée d’offrir à 
Dieu leurs souffrances qui, surnaturalisées, peuvent 
être si méritoires ; qu’ils offrent leurs privations, leurs 

impuissances d’agir, leurs inactions forcées 
à cette grande intention.

En un mot, qu’une véritable et 
immense croisade de prière et de 

pénitence s’organise par toute la 
France et prenne le Ciel d’assaut. 

Sous quelles formules réaliser 
l’union de la prière et du sacrifice ? 

Que chacun avant tout accomplisse les œuvres 
spéciales suggérées par l’association pieuse, la 
congrégation, le tiers-ordre, etc., dont il fait partie.

Marie, ne l’oublions pas, jouit dans le Ciel de la « 
toute-puissance suppléante » ; chaque jour tous les 
chrétiens de France devraient, grands et petits, adresser 
à la Reine du Ciel le Rosaire, le chapelet, ou du moins 
quelques Ave Maria, pour obtenir le salut de la patrie. 

De plus, nous demandons à tous les catholiques 
d’observer plus strictement le Carême et de joindre 
quelques mortifications volontairement choisies, chaque 
vendredi, d’ici aux élections.

Ô Jésus, qui à la naissance des nations chrétiennes, 
« avez choisi la France pour marcher à la tête des peuples, 
l’étendard de la Croix à la main ;  » Vous qui, dans ces 
derniers temps, avez daigné lui confier encore la glorieuse 
mission de manifester au monde votre divin Cœur et 
d’établir son règne dans l’univers, nous Vous en conjurons, 
ayez pitié de notre chère patrie.

À cette heure de lutte suprême, « une faction acharnée 
contre l’Église, une société ténébreuse, irréconciliable 
ennemie de la foi catholique, » voudrait anéantir la 
religion au sein de votre France. Ô Cœur sacré de Jésus, ne 
permettez pas à Satan et à ses suppôts de prévaloir contre 
la fille aînée de l’Église ; éclairez tous les catholiques 
français sur les vrais intérêts de leur patrie ; inspirez-leur 
l’inébranlable résolution de voter pour des représentants 

honnêtes, justes, impartiaux, et la France, délivrée du joug 
honteux de la franc-maçonnerie, la France, « au passé si 
glorieux, » reprendra le cours de sa magnifique mission 
dans le monde entier. 

Et vous, ô divine Marie, vous dont le Cœur a 
daigné si souvent manifester à la France ses maternelles 
prédilections, abaissez sur elle vos regards compatissants ; 
n’oubliez pas que vous êtes sa souveraine et, mieux encore, 
sa Mère bien-aimée. Aussi permettez-nous de vous redire 
instamment avec l’Église, au nom de la France et pour la 
France : 

Montrez que vous êtes notre Mère,
Vous-même offrez nos vœux
Au Dieu qui, né pour nous,
Voulut naître de vous.

Croisade de prières et de pénitences pour les élections 
promulguée par les évêques de France, début XXe siècle.

À réciter jusqu’aux élections : 
prière aux très saints cœurs de Jésus et de Marie sous les auspices de saint Joseph
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Promesse du Sacré-cœur à la France
Notre-Seigneur a déclaré à sainte Marguerite-Marie qu’Il donnait son Cœur sacré pour protecteur à la France, et 

qu’Il rendrait sa nation puissante, si on s’appliquait à y faire régner son divin Cœur. (Cf. lettres de juin-août 1689.)

Il est raconté dans la vie d’O’Connell, l’immortel 
défenseur de l’Irlande opprimée, qu’un paysan irlandais 
avait été jeté en prison par le Lord anglais dont il était le 
fermier. On proposa au détenu son élargissement, mais à 
la condition qu’il irait déposer dans l’urne un bulletin de 
vote contre O’Connell. Le paysan hésite d’abord ; enfin, la 
pensée de sa famille, dont il est l’unique soutien, le décide 
à trahir sa conscience et sa foi. Mais au moment où il va 
déposer son vote, sa femme magnanime l’arrête et lui crie : 

« Malheureux, que vas-tu faire ? Souviens-toi de ton âme 
et de la liberté ! »

Ce cri sublime retentit comme un coup de tonnerre 
d’un bout à l’autre de l’Irlande ; et nous voudrions aussi 
que, dans un bout de la France à l’autre, retentisse ce même 
cri aux oreilles de tout électeur chrétien : 

SOUVIENS-TOI DE TON AME ET DE LA 
LIBERTE !

Imprimatur Card. DESPREZ, arch. Tolos.

Levons-nous fiers enfants de France
Le jour de gloire est arrivé
Chantons en chœur la délivrance
D’un joug trop longtemps enduré (bis)
Ah ! résonnez, hymne de gloire !
Déployons le drapeau vainqueur !
Rendons grâces au Sacré-Cœur
C’est Lui qui donne la victoire.

Refrain
Qu’il monte jusqu’au Ciel
Des Francs l’hymne vainqueur
Honneur (bis), triomphe, amour
Et gloire au Sacré-Cœur.

Seigneur, Tu voulais que la France
Mit ton Cœur sur ses étendards
Comme un emblème d’espérance
Dominant au loin ses remparts (bis)
Vois aujourd’hui la France entière
Répondre à ton divin désir.
Jésus, oh ! daigne la bénir.
C’est ta fille, ta guerrière.

Ressouviens-Toi que notre France
Est le royaume de ton Cœur,
Garde-lui sa noble assurance
Son renom d’antique grandeur (bis)
Fais que toujours fidèle et fière
Elle observe ta sainte Loi
Et que vaillante dans sa foi
Elle soit partout la première.

La France appartient à Marie
Elle en est la Reine à jamais.
C’est par elle que la patrie
Reçoit du Ciel mille bienfaits (bis).
Pendant cette cruelle guerre,
Sa main guidait nos pas vainqueurs
Reine de France, à toi nos cœurs,
Montre-toi toujours notre Mère.

Spécial élections 2017

Glorieux saint Joseph, patron de l’Église universelle et 
protecteur des nations chrétiennes, daignez appuyer notre 
requête auprès des Sacrés Cœurs de Jésus et de Marie.

Ainsi soit-il.

Invocations :
Notre-Dame de Chartres, priez pour nous,
Notre-Dame du Puy, priez pour nous,
Notre-Dame de La Salette, priez pour nous,
Notre-Dame de Lourdes, priez pour nous,
Notre-Dame de Pontmain, priez pour nous,
Saint Michel, priez pour nous,
Saint Denis, priez pour nous,

Saint Martial, priez pour nous,
Saint Martin, priez pour nous,
Saint Rémi, priez pour nous,
Saint Louis, priez pour nous,
Saint Félix de Valois, priez pour nous,
Sainte Anne, priez pour nous,
Sainte Clothilde, priez pour nous
Sainte Radegonde, priez pour nous,
Sainte Geneviève, priez pour nous,
Sainte Jeanne de Valois, priez pour nous,
Sainte Marguerite-Marie, priez pour nous,
Doux Cœur de Jésus, soyez mon amour !
Doux Cœur de Marie, soyez mon salut !

Souviens-toi de ton âme et de la liberté !

la marseillaise chrétienne

Christ-Roi de Montmartre
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Chronique du prieuré
8 novembre 2016 : Pour la deuxième fois déjà, M. l’abbé 

Putois se déplace pour nous faire partager sa passion de 
l’Écriture sainte. Ce que nous expérimentons dans le concret, 
avec le repas “sur le pouce” à l’exemple des soldats de Gédéon!

26 novembre : Journée en mémoire de Mgr Lefebvre. 
Les fidèles de toutes nos chapelles se retrouvent à Bergerac 
pour une belle messe chantée par M. l’abbé Baudot, premier 
assistant du district de France, puis un après-midi récréatif à 
l’Orangerie permet à tous de se revoir. M. l’abbé Toulza nous 
fait l’honneur d’un aller-retour express de Paris pour nous 
parler de la clairvoyance de Mgr Lefebvre grâce à la doctrine 
du Christ-Roi.

En fin de journée, M. l’abbé Morille nous montre le film de 
la dernière messe de l’abbé Delpech : histoire pour les uns, souvenir pour les autres !

27 novembre : La Providence ayant bien voulu  faire concorder le dimanche avec la fête de la médaille miraculeuse, 
les abbés proposent à leurs fidèles l’imposition de la médaille, un soutien très précieux, et une force qui nous dépasse.

3 et 4 décembre : Une avant-première ! la future salle Saint-Georges sert pour la première fois, à l’occasion de la 
vente de la librairie Livres en Famille.

8 décembre : Cette année, c’est au tour de Périgueux de bénéficier des solennités du 8 décembre : et pour cause, 
puisque M. l’abbé Morille renouvelle ses engagements dans la Fraternité Saint-Pie-X pour 3 ans.

Une bonne occasion d’illuminer la chapelle et de processioner avec la Vierge de Fontpeyrine dans la capitale du 
Périgord.

25 décembre :  Les fêtes de Noël sont particulièrement réussies dans nos chapelles, une belle ferveur spirituelle s’y 
montre, portée par les chants et les ornementations qu’un tel 
jour suppose.

1er janvier 2017 : L’ancien prieuré, après un long sommeil 
de 13  ans, devenu Maison Saint-Georges ouvre ses nouvelles 
portes de salle paroissiale. Derrière les nouveaux murs résonnent 
encore les voix des anciens, les pionniers de la Tradition en 
Périgord, ceux à qui nous devons tout.

28 janvier : Tous les membres, actifs et priants, de la 
Milice de Marie se retrouvent à Bergerac. À l’issue de la 
réunion, une mission apostolique est proposée à tous, mission 
qui porte ses fruits : de nombreuses personnes reçoivent la 
médaille miraculeuse, et sont informées de l’existence de notre 
église Saint-Jean!

- Nous rappelons que la Procure est un magasin et non une bibliothèque de prêt : merci aux parents de garder leurs 
enfants avec eux et de ne pas les laisser lire les livres sur place ; de nombreux livres sont devenus invendables car déjà trop 
utilisés et cornés ; il n’est pas possible d’emprunter les livres et de les replacer en rayonnage après les avoir lus chez soi…

- La messe dominicale est nécessaire en tant que moment de détente spirituelle et non physique : cette détente spirituelle 
requiert le silence et le recueillement, par conséquent nous vous demandons de ne pas parler à vos voisins dans l’église, ni à la 
Procure si vous laissez la porte grande ouverte, et de cesser les va-et-vient aux toilettes durant les cérémonies. Vous avez des 
sanitaires chez vous : ceux du Prieuré ne sont à disposition que pour les urgences imprévisibles !

- Vous n’oseriez pas répondre à l’invitation d’un haut dignitaire international en vous présentant en short à sa réception ; 
si vous croyez vraiment que le Roi des rois de l’Univers est votre hôte chaque fois que la grâce vous conduit à l’église qui 
est son palais, vous êtes priés de vous endimancher à chaque messe chantée et solennelle à laquelle vous assistez, et d’avoir 
systématiquement une tenue vestimentaire honorable quand vous savez devoir assister à la messe en semaine.

L’église n’est ni un atelier, ni un jardin potager, ni une plage : merci d’avoir le bon sens d’utiliser les vêtements adéquats 
aux circonstances diverses de nos activités humaines.

Carnet paroissial, 27 novembre 2016 : Baptême de Saul et Gabrielle Schuhl en notre chapelle des Plats.

Billet d’humeur du Prieur


